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AG 2019 : “UNE FAMILLE FIDÈLE À SON 
CHARISME MISSIONNAIRE DANS LE CONTEXTE 
COMPLEXE ET CHANGEANT D’AUJOURD’HUI”

Pendant près d’un mois, 44 délégués : Pères SMA, laïcs invités, animateurs, secrétaires, traducteurs 
et représentants des médias en provenance de quatre continents ont participé à la célébration 
de la 21ème Assemblée générale de la SMA. Le thème de l’Assemblée était : “Une famille 

fidèle à son charisme missionnaire dans le contexte complexe et changeant d’aujourd’hui”. Elle s’est 
déroulée du 30 au 24 mai 2019. En raison du nombre élevé de participants, l’assemblée a eu lieu 
pour la première fois dans l’histoire récente, a Casa per Ferie, Enrico de Osso, via di Val Cannuta 134, 
00166 Roma, en dehors du généralat de la SMA à la Nocetta, à Rome.

Au cours de l’Assemblée, nous nous sommes écoutés, avons dialogué entre nous et avons pris 
ensemble des décisions qui façonneront le visage de la SMA durant les six prochaines années. 
Divers sujets ont été discutés mais, comme d’habitude, la mission était le point central autour 
duquel se déroulaient toutes les autres discussions. Grâce à une nouvelle méthodologie appelée 
le discernement appréciatif, nous avons appris à voir le bon côté de chaque aspect de notre vie 
et à en tirer des conclusions positives. Cela implique un processus de rêve, de conception et de 
réalisation. C’est dans cet esprit que nous avons élaboré une nouvelle planification pour la SMA d’ici 
à 2025.

Les participants ont renouvelé leur engagement à «Proclamer et témoigner de l’Évangile de Jésus-
Christ aux pauvres et aux plus abandonnés d’Afrique et parmi les peuples d’origine africaine. » Ceci 
« reste la mission centrale de la famille SMA aujourd’hui» (Décisions en mission, no1). Pour résumer 
tout, je peux dire que l’assemblée a réaffirmé que le centre des préoccupations de la SMA en 
Afrique reste notre ministère dans des circonstances particulières telles que l’environnement rural 
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et les périphéries abandonnées des grandes villes. Nous 
devons donc utiliser nos talents et nos ressources au 
service de la mission. En ce qui concerne la mission, nous 
avons longuement délibéré sur la spiritualité, la formation 
initiale et la formation continue ; le mode de vie ainsi que 
les finances avec un esprit renouvelé de bâtir sur tous ces 
aspects de notre famille missionnaire. L’esprit renouvelé 
appelle à quelques adaptations dans la société en vue 
de remplir cette nouvelle tâche. Parmi ces nouvelles 
«réalités», il convient de citer la restructuration de la 
société tout entière. Les anciennes structures telles que 
les régions, les districts en formation et les fondations 
ont été supprimées pour laisser la place à la création 
de nouvelles provinces, districts et délégations. Ainsi à 
partir du DfGG, notre ancienne entité supprimée, nous 
avons maintenant les provinces du Togo, du Ghana et 
de la Côte d’Ivoire-Burkina Faso; le district du Libéria et 
la délégation de la Sierra Leone.

C’est une grande évolution qui témoigne de notre 
détermination à grandir et à être plus efficace dans 
le contexte complexe de la mission aujourd’hui. Les 
structures administratives pour chaque nouvelle entité 
respective seront établies avant la fin de l’année. 
La participation active de chaque membre aux 
processus conduisant à la mise en place des différentes 
administrations est importante. Cependant, je voudrais 
rappeler à tous la nécessité de préserver notre unité 
et notre lien de longue date qui ne connaissaient pas 
de frontières puisque les structures de gouvernance 
sont au service de la mission et ne doivent pas être un 
moyen de division et d’égocentrisme. Chacun de nous 

est invité à bien jouer son rôle dans la mise en œuvre de 
toutes les décisions de l’Assemblée générale 2019, car 
la dynamique du processus doit partir de la base pour 
remonter au sommet et non du haut en bas.

Conformément à l’article 83 des lois et constitutions de la 
SMA, l’Assemblée générale a élu un nouveau Supérieur 
Général, trois conseillers pour former le Conseil général, 
conformément à l’article 85 des lois susmentionnées. Nous 
avons maintenant le Père Antonio Porcellato, Supérieur 
général ; François de Paul Hounguè vicaire général ; 
Salem Irudaya Selvaraj Francis Rozario premier conseiller 
et Krzysztof Pachut deuxième conseiller. Nous prions pour 
que Dieu les guide à mesure qu’ils commencent à diriger 
les affaires de la société pour les six prochaines années.

Vers la fin de l’assemblée, les participants et les étudiants 
SMA de Rome ont eu une audience privée avec le pape 
au Palais apostolique du Vatican. Le pape François nous 
a rappelé nos racines en tant que personnes appelées à 
vivre «en famille et en famille, pour témoigner du Christ 
ressuscité par l’amour» (allocution du Saint-Père aux 
membres de l’Assemblée générale de la SMA le 17 mai 
2019).

Enfin, le 24 mai, l’Assemblée a mis fin à ses travaux avec 
la messe de clôture présidée par le nouveau Supérieur 
général. En tout, je peux dire que c’était un moment 
joyeux d’écoute, de partage et de «marche» ensemble 
comme une grande famille.

Fabien Sognon,sma

Originaire du diocèse de Trévise en Italie, le révérend Père Antonio Porcellato 
est né le 28 mars 1955. Il a rejoint la SMA en 1974. Ordonné prêtre en 
1980, il a été affecté à Abidjan (Côte d’Ivoire) où il a obtenu un diplôme 

en théologie pastorale à l’Université Catholique de l’Afrique de l’Ouest (UCAO). 
Il a été nommé par la suite, vicaire à la paroisse Saint-Paul de San Pedro jusqu’en 
1985. Après dix années passées en Italie en tant qu’animateur vocationnel, 
formateur et conseiller provincial, il a rejoint l’équipe des formateurs de l’Année 
Spirituelle Internationale.au Centre Brésillac à Abomey-Calavi (Bénin) de 1995 à 
1996. C’est alors le début d’un long séjour en Afrique qui le mènera tout d’abord 
à la maison de formation SMA à Ibadan (Nigeria) en tant qu’accompagnateur 
spirituel, puis il occupa la fonction de vice-supérieur du District en Formation Afrique  (DFA) à Lomé (Togo) de 
2001 à 2007. En 2007, le révérend Père Antonio a été élu vice-supérieur de la province d’Italie. Il était alors 
responsable de l’animation missionnaire et vocationnelle dans la communauté de Feriole près de Padoue 
(Italie). Le 30 avril 2013, il a été élu vicaire général de la SMA. Au sein du Conseil, il a été impliqué dans une 
réflexion sur l’héritage spirituel de la famille des Missions Africaines. Il a notamment collaboré avec d’autres 
instituts et congrégations missionnaires avec la même inspiration charismatique SMA. L’Assemblée générale 
de 2019 vient de le nommer 16ème Supérieur général de la Société des Missions Africaines. Il est le premier 
Italien à assumer cette fonction, succédant au révérend Père Facthna O’Driscoll, un Irlandais. (Source: SMA 
International)

LE NOUVEAU SUPERIEUR GENERAL 
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NOUVELLES STRUCTURES

PROCESSUS EN VUE DE L’ETABLISSEMENT DES 
NOUVELLES ENTITES DE L’ANCIEN DFGG

PROVINCES

Irlande, Lyon, Pays-
Bas, États-Unis, 

Grande-Bretagne, Italie, 
Strasbourg, Pays-Bas, 

Espagne, Bénin / Niger, 
Inde, Nigéria, Pologne, 
Côte d’Ivoire / Burkina 
Faso, Ghana et Togo.

DISTRICTS

Canada, Philippines, 
République 

centrafricaine, RD 
Congo, Kenya, Tanzanie, 

Zambie et Libéria.

DÉLÉGATIONS

Afrique du Sud, Angola, 
Égypte, Sierra Leone

Après l’AG 2019, les nouvelles unités se présentent comme suit : 

1 Calendrier

PREPARATIONS EN VUE DES ASSEMBLEES

Convocation des assemblées des Provinces 
du Togo, Ghana, et Côte d’Ivoire/Burkina Faso 
(déjà effectuée le 09 Juin 2019)

July –Composition de la Commission 
Préparatoire pour les Assemblées Provinciales 
et le commencement de leurs travaux.

1er Août – Questionnaires pour réflexion (Les 
membres ont à tabler sur les questionnaires 
en Août et en Septembre et soumettrons leurs 
réponses au plus tard fin Septembre.

15 Octobre - Publication des Synthèses 
et Réponses des questionnaires pour les 
assemblées provinciales.

ELECTIONS 
1er-20 Août - EElection des délégués aux 
assemblées par les modalités établies par 
chaque province, par voie électronique.

1er-15 Septembre 2019 : Premier tour du vote 
consultatif en vue de l’élection des Supérieurs 
provinciaux.

20 Septembre– 05 Octobre:  Deuxième tour 
du vote consultatif en vue de l’élection des 
Supérieurs provinciaux. 

1st -15th October:  Premier tour du vote 
consultatif en vue de l’élection du Supérieur du 
District du Libéria.

20 Octobre – 05 Novembre : Second tour 
du vote consultatif en vue de l’élection du 
Supérieur du District du Libéria.

11 Novembre – 25 Novembre Prise de fonctions 
des membres du Conseil du District du Libéria.
members.
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  ASSEMBLEES PROVINCIALES

DIFFÉRENTES COMMISSIONS:

 COMPOSITION DES MEMBRES DES ASSEMBLEES

Togo: 24 – 30 Novembre à l’ancienne Maison du DFGG, Klikamé, Lomé.

Ghana: 1er – 07 Décembre à la Maison provinciale, Oshuiman, Accra. 

Côte d’Ivoire:  8 – 14 Décembre à la Maison provinciale à Abobo-Doumé, Abidjan.

Commission préparatoire de l’assemblée du Togo: Simon Assogba, Odilon Amenyaglo, 
Lucas Kobielus, Dick Alcide. 
Révision du Directoire du Togo: Jules Adator, Parfait Gbolohoue, Alexis Bassoma, Samuel 
Agbeme.   

Commission préparatoire de l’assemblée du Ghana: Paul Ennin, Wilmer Cacao, Mark Gebe, 
Francesco Modonamset-Wendong.
Révision du Directoire du Ghana: James Owusu-Yeboah, Yves Alou, Emmanuel Andoh, 
Dennis Senyo Etti. 

Commission préparatoire de l’assemblée de la Côte d’Ivoire: Simon Onoja, Hyacinthe 
Goulihi, Bruno Miyigbena, Charles Koudje 
Révision du Directoire de la Côte d’Ivoire: Yapi Yapi Eric, Narcisse Ogou Seka, Fabian Gbortsu, 
Hervé Abou-Yépié.

Togo: 13 membres (7 travaillant au Togo et 6 de l’extérieur)
 (5 des communautés apostoliques; 2 ex-officio c’est-à-dire le Supérieur du DFGG et le 
Régional, et 6 travaillant en dehors du Togo)

Ghana: 11 membres (7 travaillant au Ghana et 4 de l’extérieur) 
 (5 des communautés apostoliques; 2 ex-officio c’est-à-dire le Vice Supérieur du DFGG et le 
Régional, et 4 travaillant en dehors du Ghana)

Côte d’Ivoire: 13 members (7 travaillant en Côte d’Ivoire et 6 de l’extérieur)
 (5 des communautés apostoliques, 1 du Burkina Faso; 1 ex-officio et 6 travaillant à l’extérieur)
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NOTIFICATION CONCERNANT L’ELECTION DES SUPERIEURS 
PROVINCIAUX

ARTICLE 107 DES CONSTITUTIONS ET LOIS DE LA SMA

Pour l’élection du Supérieur Provincial, et avant l’Assemblée Provinciale, il y a deux tours de scrutin :

Dans le premier scrutin, ouvert à tous les membres de la Province, chaque électeur 
désigne trois candidats : le résultat de ce scrutin est publié par le Supérieur Provincial 
(supprimer : “ou son Vicaire”) et le Conseil.

Si l’un de ceux dont le nom figure sur la liste publiée estime, pour de graves raisons, 
ne pas accepter l’éventualité de la charge de Supérieur Provincial, il doit le faire 
connaître au Supérieur Provincial et à son Conseil avant le second scrutin.

Dans le second scrutin, chaque électeur choisit deux candidats sur la liste de ceux 
qui auront été retenus au terme du premier scrutin. Ce second scrutin aura lieu après 
l’élection du Supérieur Général et de son Conseil.

L’Assemblée Provinciale est tenue d’élire le Supérieur Provincial dans la liste finale 
des quatre noms ayant obtenu le plus grand nombre de suffrages. 

Les votes seront exprimés électroniquement sur le site http://smanetfamily.org. 
Si quelqu’un rencontre des problèmes avec son mot de passe, qu’il contacte 
Charles au SMA Media Center.

FABIEN SOGNON, SMA

1

2

3

4

MODE DE 
VOTE

LE NOUVEAU CONSEIL GENERAL

(G-D) KRZYSZTOF PACHUT, FRANCIS ROZARIO, FRAÇOIS DE PAUL HOUNGUÉ, ANTONIO PORCELLATO

http://smanetfamily.org.  
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OUEDRAOGO Windpanga 
Bruno (Burkina Faso)  

nommé au Liberia

GUDDAH Ayi Paschal (Ghana)  
nommé au Nigeria

SENOU SchimeaEmen Jacob 
(Togo) nommé pour les 

études Strasbourg

ATAYI Emmanuel (Togo) 
nommé au Liberia

GBOLOHOE Yao M. Parfait 
(Togo)  nommé au Togo

NOMINATIONS
NOUVEAUX ORDONNÉS 2019

NOMS AFFECTATIONS
Jean Baptiste Traoré Côte d'Ivoire  
Michael Adrie Peoria, US 
Elisée Attiogbé Togo
Bassoma Alexis Togo
Elysée Koffi Banouakon Côte d'Ivoire/Burkina-Faso 
Eric Kpotor Peoria, US
Raymond Koffi Spain
Anthony Didongo Sabbatical
Eric Yapi Yapi Sabbatical 
Charles Adjoumani Studies in Rome
Divine Ahorsu Studies in Ghana
Emmanuel Avonyoh Formator at Kimwenza, DR Congo
Gerard Koffi Studies in Rome
Philippe M’Boua Ghana

Jean de Dieu Ahorloo Ghana
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AFFECTATIONS  THÉOLOGIE 
2019

20ÈME ANNIVERSAIRE 
SACERDOTALE  (1999-2019)

AFFECTATIONS STAGE 
2019-2020

BINI Atta Serge Pacôme (RCI), Ibadan

DAHLINAdade Emanuel  (RCI), Anyama

DZIKOUNOU Komi Justin (Togo),  Anyama

DOS REIS Y. Benois (Togo) Ibadan

HAGAN Samuel (Ghana) Anyama

LAWSON Jean-Paul (Togo) Nairobi

SANOGO Y. Vincent (RCI) Nairobi

APPIA Christian (RCI) Ghana

ALOUMON Logossou Jules J. 
(Togo)

Liberia

BOLI BI Cyriaque (RCI) Egypt

BATAA Clement (Ghana) RCI

METSINOU Archile (Togo) Sierra 
Leone                                         

LISTE DES ETUDIANTS ADMIS 
POUR CALAVI (2019-2020)

DIBI Marius Stéphane                                          RCI

EBLA ETSE Jean Paul                                        Togo

KOLANI Nicodème                                              Togo

LIHOUE NANMIN Eméric                                 RCI      

DZARKPA Prosper                                                   Ghana

 Fabian Gbortsu

 Jean-Baptiste Traore 

 James Owusu-Yeboah

 Patrick Kwis 

 31 juillet

 3 juillet

 17 juillet 

 3 juillet 

Nous leur souhaitons un joyeux anniversaire!

L’ENTRAIDE MISSIONNAIRE INTERNATIONALE 
(E.M.I) POUR TOUTES VOS QUESTIONS 

La bonne santé est une perle précieuse que nous devons garder avec soin. Car, comme 
le disait Baltasar Gracian « Il faut sonder sa santé et ses forces avant de s’embarquer dans 
toute entreprise, car notre succès en dépend ». Mais il est triste de constater que ce précieux 

trésor soit si mal entretenu, surtout dans le milieu religieux en ce qui concerne les prêtres et 
les missionnaires. Je me rappelle avoir accompagné un confrère à l’hôpital pour des soins.  
Le médecin traitant s’exclamait en ces termes « Mais vous, les prêtres, pourquoi aimez-vous 
travailler autant, sans vous reposer ? Prenez soin de votre santé sinon vous finirez par craquer 
un jour ». Nous avions tous ri. 

Ce médecin n’était surement pas à sa première expérience avec les prêtres. Certains confrères 
ne portent pas une attention prioritaire à leur état de santé, et pourtant la SMA se préoccupe 
tant de l’état de santé de chacun de ses membres à travers leur affiliation à l’E.M.I pour une 
couverture de santé en cas de maladie. Il serait bien que chaque confrère affilié prenne 
connaissance de l’état de fonctionnement de l’E.M.I afin de bénéficier de tous les avantages 
qu’elle nous offre.
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Qu’est-ce que l’Entraide Missionnaire Internationale ?

Comment bénéficier de la couverture santé de l’Entraide 
Missionnaire Internationale ?

QUAND ET COMMENT SE FAIT L’AFFILIATION À L’ENTRAIDE 
MISSIONNAIRE INTERNATIONALE ?

L’E.M.I comme beaucoup le pense, n’est pas une compagnie d’assurance mais une Association 
d’Entraide Missionnaire fondée le 30 Juin 1965 et destinée à aider les Supérieur(e)s et les Evêques 
à prendre soin des religieux, religieuses et prêtres malades, lorsque ces derniers ne disposent pas 
d’un système de santé. L’E.M.I s’engage à fournir en cas de maladie une assistance économique 
et sociale aux missionnaires, religieux, religieuses, et membres du clergé. Elle étudie les solutions de 
prise en charge de la santé dans les contrées du monde où les moyens financiers sont limités et les 
propositions de soins insuffisamment développées.

Pour bénéficier de la couverture santé de l’E.M.I, Il faut tout d’abord que le confrère patient soit traité 
dans un pays appartenant à sa zone géographique d’affiliation. Tous les confrères qui travaillent en 
Afrique à part ceux de l’Afrique du Sud, sont inscrits dans l’option 4, c’est-à-dire option locale mais 
dans des zones différentes. Nous avons la Zone A, B, C, D et E. Le tableau ci-dessous vous donne 
un détail des pays composant chacune des zones de l’option 4. Ce tableau se limite seulement au 
pays d’origine et de mission de nos membres.

L’affiliation des nouveaux membres SMA à l’E.M.I se fait après le serment permanent et l’ordination 
diaconale. Ainsi, chaque confrère SMA bénéficie d’une couverture de santé en cas de maladie 
à partir de son diaconat. L’affiliation se fait de façon semestrielle, raison pour laquelle la liste des 
adhérents est mise à jour en fonction des lieux de mission et non d’origine. Cette liste est envoyée 
à chaque section avant le 1er Janvier pour le premier semestre et le 1er Juillet pour le second 
semestre de l’année. 

Rappelons que l’affiliation se fait en fonction des lieux de mission/résidence et non d’origine. Pour 
l’heure, tous les confrères SMA travaillant en Afrique sont affiliés à trois différentes sections de l’E.M.I 
dépendant de leur zone géographique de mission. Toutes les factures et prescriptions médicales 
des confrères sont envoyées au siège de ces différentes sections en vue de leurs remboursements.

Ainsi, les confrères en mission au Togo, au Bénin-Niger, en Côte d’Ivoire sont affiliés à la section 
E.M.I d’Abidjan en Côte d’Ivoire. L’adresse de référence pour les confrères est la maison SMA 
d’Abobodoumé.

Les confrères en mission en Afrique du Sud, au Kenya, en Angola, en RDC et en Tanzanie sont affiliés 
à la section de Nairobi au Kenya avec adresse de référence, la maison du District des Grands Lacs.

Les confrères résidant au Ghana, au Nigeria, en république Centrafricaine, en Egypte, au Libéria et 
en Sierra-Léone sont affiliés à la section de France, avec pour adresse de référence la maison SMA 
de Lyon. 
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Zones Les Pays Composants

B Burkina-Faso, Benin, RCI, Egypt, Ghana, Liberia, Niger, Nigeria, Sierra-Leone, Togo, 
Kenya,

C Angola, Tanzanie, Zambie

D RDC, République Centrafricaine

Tous ceux qui sont inscrits dans la Zone B peuvent bénéficier d’une couverture de santé en cas de 
maladie que lorsqu’ils se font soigner dans l’un des pays de ladite zone. Par exemple, un confrère 
en mission au Bénin est automatiquement inscrit dans l’option 4, Zone B avec pays de mission le 
Bénin. Ce dernier en cas de maladie peut se faire soigner en RCI, ou au Togo, ou au Ghana ou tout 
autre pays de sa Zone B d’affiliation et se faire rembourser par l’E.M.I. Cependant, si le confrère se 
fait soigner dans un pays en dehors de sa zone d’affiliation comme RDC ou l’Angola, il ne peut en 
aucun cas bénéficier de la couverture santé de l’E.M.I. 

Il faut également fournir tous les documents de soins, les prescriptions médicales, les factures et 
reçus d’achat de médicaments ou d’hospitalisation. Envoyez ces documents de soins le plutôt 
possible dans un délai de 6 mois, soit à l’adresse de votre section ou à la maison provinciale ou à la 
maison du district de votre mission qui se chargera de traiter le dossier. Notez bien que tous les soins 
médicaux sans prescription médicale ne sont pas remboursables par l’E.M.I. Il faut que le confrère 
se fasse consulter par un médecin avant tout achat de médicament ou toute analyse médicale. Il 
y a aussi des feuilles de soins EMI disponibles sur le site de l’E.M.I. (http://www.entraide-missionnaire.
com) que nous vous enverrons par mail et dont vous pouvez faire usage pendant les périodes de 
soins et d’hospitalisation. 

L’E.M.I. est à notre service pour une meilleure santé. Remplissons nos devoirs pour mieux profiter de 
nos droits d’affiliation en santé.

Pour toutes vos questions sur l’E.M.I., n’hésitez pas à vous adresser à l’Econome de l’ancien DFGG à 
l’adresse mail : mawuli415@gmail.com 

Odilon Amenyaglo,sma

ORDINATION DIACONALE À ANYAMA
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DOSSIER
VIVRE LA MISSION COMME UNE 
FAMILLE DANS LE CONTEXTE 
D’AUJOURD’HUI : UNE RÉFLEXION 
SUR L’AG 2019 

La 21ème Assemblée générale de la SMA qui vient de s’achever nous offre une nouvelle occasion 
de réfléchir à notre mandat de missionnaires, en particulier dans le contexte actuel. L’Assemblée 
souhaite que nous voyions de nouveau la SMA dans son ministère comme une famille, d’où le 

thème «Une famille fidèle à son charisme missionnaire dans le contexte complexe et changeant 
d’aujourd’hui». Dans cet article, je vais tout d’abord essayer d’expliquer ce que le mot «famille» 
peut signifier pour nous qui sommes SMA ; Puis ensuite, je me concentrerai sur la mission dans notre 
contexte local aujourd’hui. Le dernier point portera sur la manière d’intégrer l’esprit de l’Assemblée 
générale dans nos divers apostolats.

1  INTRODUCTION 

ORDINATION DIACONALE À IBADAN

* Gui Gabriel, père du père Guy Amédée Ainemon, sma
* Justin Mondji, frère aîné du père Benoit Mondji, sma
* Soeur aînée du père Elysée Koffi Banouakon, sma
* Nanan Adzo, tante du père René DAN Kouamé, sma
* Nathalie, soeur du père Gustave Kotoubetey, sma
* Joseph Kinsely Ennin, père du père Paul Saa-Dade Ennin, sma

Qu’ils reposent en paix

CEUX QUI 
NOUS ONT 
PRECEDES
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Notre vocation est de servir les gens afin qu’ils parviennent à la connaissance du Christ, la seule vérité 
du monde. Le mot «ministre» signifie service, ce qui implique que nous nous sommes mis au service 
de l’Évangile du Christ afin que, par notre ministère, le royaume de Dieu soit établi parmi tous les 

peuples (cf. Mt 12,28; 16,28). Il est donc important de redécouvrir la nature ministérielle de notre appel afin 
que le fait d’être au service de l’Évangile devienne une grande source de fierté et d’encouragement pour 
nous. Cependant, ce ministère est vécu dans un contexte humain, d’où la nécessité de trouver un point 
de «débarquement» approprié au concept de famille. Sur le plan anthropologique, la famille fait partie 
intégrante de chaque africain. Une famille est une relation de sang qui forme la cellule de chaque société. 
Pour nous chrétiens, le sang qui nous unit est le baptême commun du Christ, auquel nous participons tous. 
Ainsi, dire que nous exerçons un ministère, ou que nous vivons notre appel missionnaire comme une famille, 
signifie que nous accomplissons notre tâche en tant que personnes liées et unies par le sang du Christ et le 
Saint Esprit que Christ donne à ceux qui lui obéissent.

 Les chapitres 1, 6 et 8 des Actes des Apôtres, donnent une bonne compréhension de la vie apostolique 
vécue en famille de Dieu. Nous voyons ici dans la première communauté chrétienne, des personnes d’origine 
diverses vivre dans l’unité à travers le partage de leurs biens spirituels et matériels. Théologiquement, nous 
voyons dans ce texte une communauté trinitaire, unie et fondée sur le Christ.  Tous les membres de cette 
communauté y sont incorporés par le baptême et nourris par l’Eucharistie, et vivent réellement en famille. 
Un tel exemple de communauté de foi nous incite à vivre en famille, dans la fraternité, la communion, la 
justice et la paix, qui constituent aujourd’hui les principaux défis pastoraux pour la SMA. Ainsi, faire partie de 
la famille SMA, c’est vivre dans un amour inconditionnel pour les autres tout en cherchant à promouvoir le 
bien-être de tous. Ce faisant, le risque de favoriser l’ethnocentrisme et le tribalisme diminue, car les familles 
tribales ou nationalistes liées par le sang cèdent la place à une famille fondée sur le Christ, où «Il ne peut y 
avoir ni Juif ni Grec, ni esclave ni homme libre, ni homme, ni femme ; car vous êtes tous un en Christ » (Ga 
3,28). Le pape saint Paul VI a utilisé l’expression «une universalité illimitée» en référence à Marc 16,15 pour 
souligner l’ouverture totale de la mission à tous (Evangelii Nuntiandi, n ° 49). C’est dans cette perspective que 
l’Assemblée générale de 2019 a appelé à une SMA qui sera «une famille interdépendante où toutes les entités 
ont besoin les unes des autres, que ce soit en termes de ressources humaines ou économiques, tout en faisant 
preuve d’un partage très généreux entre elles» (Message de l’Assemblée générale 2019). Dans cette famille, 
clergé et laïcat sont appelés à travailler ensemble pour le royaume de Dieu puisque nous partageons tous le 
munus, comme le souhaitait Vatican II (cf. Lumen Gentium, n ° 31).

Aujourd’hui, nous exerçons nos activités dans un contexte complexe, comme l’a reconnu l’AG 2019. La 
mission intègre désormais les questions relative aux migrations massives, persécution religieuse, troubles 
civils, écologie, insécurité, corruption systémique et endémique, et peut également concerner les zones 

suburbaines où les structures de l’Église sont fragiles.”(Décisions de l’AG 2019, Mission, n ° 1.1). La complexité 
du contexte de notre mission exige le renouvellement de nos outils missionnaires. En ce sens, j’aimerai faire 
ressortir quelques-uns des défis auxquels notre mission est confrontée aujourd’hui. Je me concentrerai sur les 
territoires de l’ancien district en formation Golfe de Guinée auquel nous appartenions autrefois.

Vous pouvez tous convenir avec moi que nous travaillons dans des pays qui rencontrent encore des problèmes 
fondamentaux de développement. La pauvreté croissante, le détournement de fonds publics avec impunité, 
les abus de pouvoir et les violations des droits de l’homme, créent un grand fossé entre les riches et les pauvres, 
ce qui aggrave l’instabilité sociopolitique de notre sous-région. Parfois, nous nous trouvons très proches de ces 
situations et nous essayons de définir la place et l’importance des missionnaires dans de tels contextes.
Dans certains des pays où nous exerçons notre ministère, l’Église locale est encore fragile en termes 
d’assimilation de la foi et d’établissement de structures ecclésiastiques. Bien que nos fidèles viennent à l’église 
et reçoivent les sacrements, ils se tournent toujours vers d’autres groupes religieux en période de difficultés. À 
certains endroits, l’Église manque de structures pour une évangélisation efficace et nous ne pouvons pas nous 
empêcher d’intervenir. Cela demandera beaucoup de ressources humaines et matérielles.
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De plus, les récentes attaques contre des églises au Burkina Faso ont mis en lumière le défi de l’insécurité créée 
par l’intolérance religieuse et une volonté claire visant à rendre la vie difficile aux chrétiens. Cela appelle à 
un dialogue intense avec les cultures et les religions. Même s’il ne produit pas de résultats immédiats, nous 
devons encore persévérer.

Dans les cas ci-dessus, cette question devient plus pertinente : «Où est l’Évangile?» On ne saurait trop insister 
sur la place de l’Évangile. Mais il ne peut y avoir d’évangile, de message sans porteurs ni hérauts ; et c’est 
là que nous devenons très importants. En tant qu’annonciateurs de la Bonne Nouvelle du Christ, nous avons 
des tâches énormes et en grande partie compliquées. Pour cette raison, nous avons besoin d’une meilleure 
planification et de meilleures stratégies pour répondre aux défis actuels du travail missionnaire. C’est pour 
cette raison que la SMA en tant que congrégation missionnaire se réunit tous les six ans en assemblée générale 
« pour protéger le patrimoine de la Société, évaluer sa vie et son travail en vue de renouveler ses énergies 
dans la poursuite de sa mission, et planifier l’avenir… » (Constitutions et lois SMA, art. 65). L’assemblée de cette 
année, qui est la 21ème de l’histoire de notre famille, nous a donné des directives pour nous aider à faire 
face aux défis qui nous attendent. Je vais donc essayer d’actualiser de manière thématique les décisions de 
l’Assemblée dans le contexte de notre mission d’aujourd’hui.

Mission comme «proclamation et témoignage de l’Évangile de Jésus-Christ» 
 

L’Afrique et les personnes d’origine africaine restent au centre de nos activités missionnaires. La 
terre d’Afrique a encore besoin de missionnaires. Étant l’un des continents les plus «religieux» 
du monde, nous devons engager plus de talents et de ressources dans notre travail. Cet 

engagement doit généralement aller dans le sens de l’approfondissement de nos connaissances sur 
l’Afrique et ses transformations socioculturelles rapides. Nous devons en savoir plus sur les personnes 
que nous servons afin de pouvoir trouver de nouvelles façons de faire face aux réalités du continent 
en constante évolution. L’Afrique que nous connaissions il y a 50 ans n’est plus la même aujourd’hui. 
Compte tenu de cela, nous devons donner de nouvelles définitions à certains concepts tels que « 
la première évangélisation », les « plus abandonnés », entre autres. En conséquence, l’Assemblée 
générale 2019 stipule : «Bien qu’il s’agisse principalement d’une mission rurale dans des zones 
géographiques plus pauvres ; dans le contexte actuel de migration massive, elle peut également 
concerner des zones suburbaines où les structures de l’Église sont fragiles. Ce dialogue servira de 
base aux consultations avec le Conseil général et débutera après les différentes assemblées des 
unités » (décisions de l’Assemblée générale 2019, Mission, n ° 1.1). Ce texte de l’AG 2019 affirme 
que la mission, dans son exécution holistique, ne peut exclure les questions de promotion du 
développement humain intégral. J’insiste donc pour que nos prochaines assemblées de provinces 
et de districts accordent un intérêt particulier à la recherche portant sur les réalités socioculturelles 
de nos territoires de mission.

Comme indiqué précédemment, nous travaillons dans des environnements multiculturels impliquant d’autres 
religions et de nombreuses autres confessions dénomination chrétiennes. Ceci a une incidence sur la vision 
du monde et le système de croyance de nos chrétiens. C’est alors que l’AG 2019 nous exhorte à engager le 
dialogue.  Nous devons également donner une formation chrétienne solide à nos fidèles afin qu’ils puissent 
bien comprendre leur foi et ainsi les outiller à entrer en dialogue avec les personnes d’autres croyances et 
dénominations tout en restant fidèles à leur foi catholique. Nos assemblées respectives devraient explorer 
les moyens de donner au peuple de Dieu, une solide doctrine chrétienne afin qu’il puisse effectivement 
dialoguer avec les autres sans se perdre. L’utilisation de la communication numérique doit être envisagée 
dans certains cas, comme recommandé par l’AG 2019. 

Notre collaboration avec les Sœurs de Notre-Dame des Apôtres (NDA) est un autre point important qui mérite 
une attention. Depuis un certain temps déjà, la SMA et les sœurs NDA ont déployé des efforts pragmatiques 
pour redécouvrir notre origine commune et améliorer la collaboration au sein de la grande famille missionnaire 

4  MISSION
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de Brésillac, comme l’a recommandé les décisions de l’AG 2019, Mission n ° 4.2.1 et 4.2.2. Dans toutes nos 
nouvelles unités, nous devons trouver des moyens de concrétiser les visions établies par les deux congrégations. 
Nous sommes également heureux que deux sœurs NDA fassent partie des «martyrs de l’Algérie» béatifiés le 8 
décembre 2018. Il s’agit de Sr Bibiane (Denise Leclerq, 65 ans) et de Sr Angèle-Marie OLA (Jeanne Littlejohn, 
62 ans). Puissent leurs prières nous obtenir des faveurs de Dieu.

Actuellement, la nature collaborative de la mission nous oblige à être ouverts à la participation des laïcs à 
nos activités missionnaires. Comme l’a déclaré le Concile Vatican II: « sous le nom de laïcs, on entend ici 
tous les fidèles, en dehors des membres de l’ordre sacré et de l’état religieux reconnu dans l’Eglise qui, étant 
incorporés au Christ par le baptême, intégrés au Peuple de Dieu, et participants à leur manière de la fonction 
sacerdotale, prophétique et royale du Christ, exercent pour leur part, dans l’Eglise et dans le monde, la mission 
qui est celle de tout le peuple chrétien.» (Lumen Gentium no 31). Ainsi, par notre baptême commun, nous 
sommes tous appelés à prendre part à la mission du Christ, ordonné ou laïc. Conformément aux décisions de 
l’AG 2019, chaque unité est encouragée à identifier des moyens d’intégrer les laïcs à la vie de la mission en 
tenant compte des besoins, de la culture et du contexte du lieu.

Rester fidèle à «notre spiritualité apostolique et missionnaire SMA»

Selon notre fondateur, «La SMA est une société de missionnaires vivant et travaillant dans la 
liberté et la responsabilité, tirant sa vitalité de « la concorde dans une charité et une obéissance 
parfaites… » (MDFD 171). La vocation missionnaire que nous avons reçue de Dieu à travers 

l’Église est vécue de manière apostolique. «Vivant en tant que communautés apostoliques, nous 
nous réunissons pour partager notre foi et notre amour. À travers cette vie communautaire, nous 
nous aidons les uns les autres à vivre et à prêcher l’Evangile à l’exemple du Christ et des disciples 
rassemblés autour de lui » (Constitutions et lois SMA, art. 24). C’est un patrimoine que nous continuons 
à préserver pour les générations à venir. À l’ère de la communication numérique, nous sommes mis 
au défi de vivre sans être constamment attachés à des gadgets électroniques au détriment du 
ministère et de la vie de prière. Maintenant, la question est : comment vivons-nous fidèlement ce 
style de vie dans le contexte actuel de la mission ?

Nous ne pouvons pas non plus être insensibles au cri de la nature dans notre ministère 
d’aujourd’hui. En fait, la crise écologique est un problème mondial qui touche tous les 
domaines de la vie. Pour nous chrétiens, la préservation de la nature est une responsabilité 
pour tous les baptisés. Notre compréhension de Genèse 1,28 est celle d’un appel à prendre 
soin de la terre et non celle d’une domination de destruction et d’exploitation. Dans le 
chapitre 3 de l’encyclique sur l’écologie « Laudato Si », en ses numéros 101 à 136, le pape 
François a souligné les origines humaines de nos problèmes environnementaux et nous 
invite vivement « à prendre en compte non seulement ses symptômes, mais également 
ses causes les plus profondes» (LS no. 15). Ainsi en tant que missionnaires, notre spiritualité 
«peut nous motiver à un souci plus passionné de la protection de notre monde» (LS, no 216). 
Cette motivation, qui est une rencontre avec Jésus-Christ, doit devenir si évidente dans nos 
relations avec le monde. Par conséquent, nous devons intégrer le souci de la nature dans 
notre planification pastorale, comme recommandé par l’AG 2019.

Le dernier point sur la spiritualité concerne notre proximité avec les pauvres et les plus 
abandonnés. Dans notre contexte, les pauvres (matériellement) et ceux qui se trouvent 
dans les périphéries de la société ne sont pas rares. En fait, nous les rencontrons chaque 
jour. Nous devons renouveler notre engagement à servir cette catégorie de personnes dans 
notre société. La tendance à se rapprocher seulement des riches de notre environnement 
peut empêcher les pauvres d’avoir accès à nous et nous empêcher également de voir le 
sort de ceux qui sont délaissés par la société. Les décisions de l’AG 2019 sur la spiritualité et 
le mode de vie, (paragraphe 5.2), devraient nous guider dans la proposition de nouveaux 
plans pastoraux qui prennent en compte les besoins des pauvres et des moins privilégiés.

5  SPIRITUALITÉ ET MODE DE VIE 



14 

Formation pour une mission efficace

Pour une pratique efficace de la mission, nous avons besoin de missionnaires bien formés tant 
sur le plan humain que spirituel. L’AG 2019 a principalement demandé une mise à jour des 
documents sur la formation dans la société. La formation est une responsabilité partagée par 

tous les membres SMA. La formation dans l’Église est généralement divisée en deux étapes : initiale 
et continue. La formation initiale pour nous est constituée par les étapes de l’année préparatoire, 
de la philosophie, de l’année spirituelle et de la théologie. Ce sont des éléments importants de 
la croissance de la vocation missionnaire d’une personne. Dans cette perspective, les membres 
devraient être ouverts à recevoir des séminaristes pour une expérience pastorale, contribuer au 
financement du programme de formation et être également disponibles pour assumer la fonction 
de formateur. En réalité, la formation continue même après l’ordination.

 Selon le Concile Vatican II, « La formation sacerdotale, en raison des circonstances particulières de la 
société contemporaine, doit être poursuivie et perfectionnée même après la fin des études au séminaire…» 
(Décret sur la formation sacerdotale Optatam totius, no 21). Cela nous amène à la formation continue dans 
la SMA. L’objectif est d’intégrer des questions contemporaines qui permettront aux membres de comprendre 
les nouvelles tendances en matière de pensée socio-politique et religieuse, ainsi que leur incidence sur la vie 
et le ministère du prêtre. La formation permanente est donc définie comme «la poursuite de l’intégration de 
l’identité sacerdotale et de ses fonctions ou de son service dans l’intérêt de la mission et de la communion 
avec le Christ et l’Église» (Conférence des évêques catholiques des États-Unis). C’est une période au cours de 
laquelle le prêtre approfondit sa connaissance de qui il est en tant qu’un « alter christi », sa mission de service 
aux personnes par la proclamation de la Parole faite chair et par-dessus tout, son union au Christ par le biais 
de l’Église, son corps sous l’inspiration du Saint-Esprit. Dans la Ratio Fundamentalis Institutionis Sacerdotalis (RF) 
publiée en 2016 par la Congrégation pour le Clergé, la formation permanente est un terme rappelant que la 
vie de disciple de ceux qui sont appelés à la prêtrise ne doit être interrompue par aucun événement.

 Elle est donc destinée à assurer la conversion continue du prêtre, ce qui ravivera à son tour les dons 
d’ordination (cf. RF nos.80-81) et à le rendre pastoralement apte et accessible. C’est dans la poursuite de cet 
objectif que le prêtre missionnaire est appelé à devenir «principalement et premièrement responsable de sa 
propre formation permanente» (RF n ° 82). Bien que la réalisation de l’objectif énoncé ici peut être difficile, les 
entités doivent mettre en place une formation continue sur le plan humain, spirituel, intellectuel et pastoral, le 
tout en relation avec la première évangélisation conformément à l’AG 2019 (cf. Décisions sur la formation, n ° 
14), de sorte qu’il puisse y avoir un lien intrinsèque entre la pratique et la théorie; connaissance et expérience.

Formation pour une mission efficace

Le Conseil plénier de 2016 a recommandé une restructuration de l’ensemble de la société. Ce processus a 
été achevé lors de l’AG 2019 avec des modifications de nos structures. Nous avons été honorés par l’esprit 
d’évolution grâce auquel la société a été réorganisée en provinces, districts et délégations. Comme on 

le sait déjà, les structures de gouvernance sont au service de la mission et nous devons exploiter au mieux les 
aspects missionnaires des nouvelles unités.
 
L’ancien District en Formation Golfe de Guinée, auquel nous appartenions est maintenant supprimé ; donnant 
naissance aux provinces du Togo, du Ghana et de la Côte d’Ivoire-Burkina Faso ; au district du Libéria et à la 
délégation de la Sierra Leone. C’est la réalité actuelle.  Un appel au travail a été lancé. Nous devons donc 
travailler à tous les niveaux pour que ces nouvelles unités prennent leur envol et puisse prospérer. Ce faisant, 
nous ne devons pas perdre de vue le fait que ces structures sont des occasions de découvrir notre unité dans 
la diversité. La mission reste une “entreprise” unifiée tant aucun groupe divisé ne peut être efficace dans la 
vigne du Seigneur. 
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Les structures administratives conduisent nécessairement à des questions sur le leadership. Pour la bonne 
organisation de la société, certains membres seront appelés au service du leadership. Une réalité importante 
dans le monde actuel est que le leadership est compris dans le sens du service rendu par les dirigeants et 
non par le pouvoir qu’ils exercent. Comme Jésus nous l’a dit, les dirigeants devraient être nos serviteurs à tous 
égards (cf. Marc 10,42-45). L’AG 2019 demande aux dirigeants de visiter, d’écouter et d’offrir une consolation 
aux membres (cf. Décisions de Leadership de 2019). Dans le même temps, il convient de souligner que le 
leadership est un effort combiné de tous les membres et que personne n’est inférieur ou supérieur à un autre 
en raison de la position qu’il occupe. Nous sommes tous des partenaires paritaires en dignité en raison de la 
même dignité que Dieu revêtu chacun de nous. Notre fondateur nous le rappelle ainsi : «Dans toute société, 
les divers membres contribuent tous au bien de l’ensemble de la société, quelle que soit la fonction donnée 
à chacun. Par conséquent, chacun doit se contenter de la position qu’il occupe et devrait se réjouir dans le 
Seigneur que l’objectif de sa noble ambition soit atteint par lui et avec lui, même si ce sont peut-être d’autres 
qui sont directement et immédiatement responsables »Mgr de Brésillac (RM 80). Pour cette raison, il faut 
choisir avec soin les chefs de nos nouvelles unités ; dans la mesure du possible, il faut éviter les conflits dans 
les processus conduisant au choix de nos dirigeants-serviteurs. Les paroles de saint Paul nous donneront un 
résumé de ce que nous pensons que nos prochaines assemblées devraient faire en matière de leadership : 
«Par-dessus tout, laissez-vous guider par l’amour, ainsi toute l’Église restera ensemble en parfaite harmonie. 
Que la paix du cœur qui vient du Christ soit toujours présente dans votre cœur et dans votre vie, car c’est 
votre responsabilité et votre privilège en tant que membres de son corps. Et soyez toujours reconnaissant » 
(Colossiens 3,14-16).

Solidarité dans le partage de nos ressources 

Nous devons tous devenir vivement conscients que faire la mission nécessite entre autre 
des ressources matérielles. C’est pour cette raison que l’AG 2019 a décidé «d’établir des 
mécanismes pour conscientiser tous les membres de la famille SMA que les ressources 

financières sont au service de la mission» (AG 2019 Finances, Décisions, n ° 1). Depuis le début de 
l’Église, l’une des caractéristiques de la vie apostolique est le partage des ressources matérielles 
entre ses membres. On pense généralement que Paul fut un fabricant de tentes qui a travaillé 
pour soutenir ses activités missionnaires (cf. 2 Cor. 11,12 et Actes 18,5). En tant que missionnaires 
d’un institut de vie apostolique, nous avons le devoir de chercher les ressources nécessaires pour le 
service de l’Évangile. 

L’AG 2019 a confié de nombreuses responsabilités à nos jeunes unités et nous les respectons. Bientôt, 
nous serons responsables du paiement partiel, des frais de scolarité des étudiants en philosophie, 
d’une partie du coût de l’administration des unités et nous sommes invités à contribuer au fonds 
central. L’ancien District en Formation Golfe de Guinée a mis en place certains projets générateurs 
de revenus qui doivent être gérés dans le but recherché. Les fermes de plantations au Libéria et 
en Côte d’Ivoire et les structures similaires dans d’autres pays ont besoin d’attention. Ce sont des 
potentiels pour le développement économique futur. Les soins impliquent beaucoup de sacrifices, 
de dévouement, de transparence et de responsabilité. Nous devons tous nous engager sans réserve 
à la recherche d’aide financière pour soutenir et promouvoir la mission. Cela implique beaucoup 
de sacrifices, de dévouement, de transparence et de responsabilité, qui sont des principes 
indispensables pour générer et gérer des ressources matérielles. Ils ne sont pas au-dessus de nos 
capacités et je crois que nous pouvons les atteindre

8  FINANCE
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Je voudrais terminer mes réflexions sur l’AG 2019 en affirmant que nous avons des raisons d’espérer 
en un avenir radieux. La mission est vaste et nous devons donc collaborer avec tous les «acteurs» 
travaillant en tant que famille dans la propagation de l’Évangile. Comme le dit le message de 
l’Assemblée : «Ce mot famille s’applique de nouveau à de nombreux aspects de la vie SMA, en 
insistant particulièrement sur le sens d’une famille étendue et interdépendante» (Message de l’AG 
2019). Allons de l’avant en tant que famille unie pour la mission du Christ. 

Fabien Sognon, SMA

Nous continuons à prier pour le retour 
en toute sécurité de notre confrère Pier 
Luigi Maccali, enlevé depuis le mois 
de septembre dernier au Niger. En 
cette période difficile, nous prions pour 
la force et le courage pour lui. Nous 
demandons également au Seigneur 
de toucher le cœur de ses ravisseurs 
afin qu’il soit libéré pour le service de 
l’Évangile. Nos pensées vont à sa famille 
biologique et à l’ensemble de la SMA.

9  CONCLUSION 

CONTINUONS LA PRIÈRE POUR PIER LUIGI 
MACCALI

P. PIER LUIGI MACCALI 
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